
Dimanche 11 Mars, 7 h du matin, une animation inhabituelle 
règne devant Espinassou. Des voitures s’arrêtent ; en des-
cendent des individus parés aux couleurs du club France et 
porteurs de lourdes glacières desquelles s’échappe le joyeux 
tintement des bouteilles qui s’entrechoquent.
8h 30, le car est là. En route vers ce France Angleterre au sta-
de de France ou les rosbeefs vont voir ce qu’ils vont voir !
11h, on frôle  l’émeute : «On a Faim, on a soif, quand est ce 
qu’on s’arrête ?» 
Devant la pression, celle des voyageurs, le car n’étant même 
pas équipé de tireuse à bière, la chauffeuse (c’est une fem-
me …) nous arrête sur une aire d’autoroute.
Et là, ce qui est extrait des glacières peut, aux dires de cer-
tains, nourrir tout le Stade de France.

Tout le monde remarque 
alors les 2 glacières roses de 
barbie du président et de son 
trésorier qui, bien sur, sont 
l’objet de railleries et de quo-
libets que la décence m’inter-
dit de parler ici.
Stationné tout prêt du stade 
dès 14h pour un coup d’en-
voi à 16h, nous prenons no-
tre temps pour regagner nos 
places et chambrer en cours 
de route ces malheureux an-
glais.
Il faut dire qu’au coup de sif-
flet final, nous faisions moins 
les beaux ces fucky d’anglais 

venant de nous battre chez 
nous, dans notre jardin !!
«Attendez-vous, leur lance-
t-on alors, à prendre une 
belle déculottée à Twicken-
ham l’année prochaine», 
non mais .
A peine remonté dans le 
car, «envoyez le pastis» que 
nous commençons à ar-
roser le branlée que nous 
allons leur mettre l’année 
prochaine.
L’ambiance chaude et 
conviviale des retours de 
déplacement gagnants 
s’empare alors rapidement 

tout le bus jusqu’à un arrêt casse croûte qui permet d’épon-
ger un peu pour certains une consommation abondante 
bien que raisonnable.
On repart. Les passagers s’endorment alors en rêvant d’ex-
ploits qu’ils accomplissent au côté de ces internationaux qui 
les ont tant déçus aujourd’hui.

«Allez, on se réveille ,on est arrivé, il est 1h du matin ! »
Merde, Rougerie venait de me faire une passe et après une 
percussion, 3 crochets et 2 raffûts , je venais de marquer un 
essai entre les perches.
Dommage ! 
                                                                                       Alain Rouvreau

France/Angleterre                 
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Vendredi 8, samedi 9, 
dimanche 10 juin :
sortie de fin de saison

30 ans de l’Association.                 
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Le 24 mars dernier, l’Association fêtait son trentenaire.
Une centaine d’invités ont répondu présent ce soir la. 
Après un apéritif «furtif» (de 20h à 22h) et en musique, 
tout le monde passe à table. L’excellent repas avalé et 
apprécié, DJ’Bar à envoyé la musique et les danseurs 
(euses)  ont envahi la piste. En milieu de soirée, un ras-
semblement s’est opéré près de la tireuse à bière pour 
des mousses bien fraîches. Normal , les corps transpirant, 
réclamaient moult malt. Fin des festivités vers 6h du ma-
tin après que  Madame Serpillière accompagnée de M. 
du Balai est dansé sur les dernières notes de musique. 

epuis le début !...

Les pluriels méconnus...
 

Un rat ? 		 Des goûts
Un cas ? 		 Des colles
Un pont ? 	 Des râbles
Un flagrant ? 	 Des lits
Et ne pas oublier... Une bière ? Des haltères.

- Jeanne d’Arc, elle a frit, elle a tout compris. 
- L’alcool est comme Activia : c’est actif à l’intérieur et ça se 
voit à l’extérieur.
- Je n’ai jamais abusé de l’alcool, il a toujours été
consentant .
- Si vous parlez à Dieu, vous êtes croyant. S’il vous répond, 
vous êtes schizophrène. 

Quelques pensées...


